
LE 23 AVRIL. AGISSONS CONTRE LA CASSE SOCIALE
ABROGATION de la CONTRE-RÉFORME de L’ASSURANCE CHÔMAGE

Depuis le 19 mars le théâtre de la Manufacture à Nancy est occupé, dans le cadre d’une occupation massive en
France des lieux de culture qui a commencé au théâtre de l’Odéon et compte aujourd’hui plus de 100 lieux
occupés par des travailleurs et des travailleuses des arts et de la culture, mais également par des étudiants.es,
des enseignants, des saisonniers, des intérimaires, vacataires, extra-hôteliers, guides-conférenciers, travailleurs
sociaux, soignants, livreurs et d’autres personnes qui ont en commun une précarité due à des emplois discontinus.

Pourquoi cette occupation ?
Nous ne luttons pas pour la simple réouverture et la reprise du travail dans le secteur culturel.
Non, nous luttons contre la précarité et pour des droits sociaux forts pour toutes et tous !
Cette précarité existait déjà avant la crise, la politique de casse des acquis et de la protection sociale étant
imposée avec brutalité par les gouvernements successifs, mais l’arrêt du travail et les empêchements dans nos
différents secteurs l’ont amplifiée, plongeant les plus fragiles dans des situations dramatiques: suicides, faillites,
dépression, peur de l’avenir, souffrances multiples. Les dégâts humains sont innombrables.

Dans un tel contexte, alors que plus d’un chômeur sur deux n’est pas indemnisé,
alors que le chiffre historique de 10 millions de pauvres a été dépassé,

le gouvernement impose par décret une réforme de l’assurance chômage d’une violence inouïe qui, dès
juillet, va pénaliser 1.7 millions de travailleurs•ses. Cynisme et mépris total pour ceux qui sont les plus
touchés, pendant que les profiteurs de la crise profitent. Pourquoi ne pas taxer les milliards de profits
engrangés par les plus riches en France ? Pourquoi attaquer ceux qui n’ont rien et qui n’y sont pour rien dans cette
crise ? Choix honteux et criminel du gouvernement. Mais nous aussi nous avons des choix à faire contre ça !

Par le durcissement des conditions d'accès et la réduction des indemnités perçues, les plus fragiles se trouvent
condamnés à payer la crise dont ils ne sont pas responsables, pour économiser des sommes dérisoires, à un
moment où l'emploi est au plus bas. La crise sanitaire a bon dos pour accélérer le rouleau compresseur du
capitalisme.

Cette réforme nous concerne toutes et tous. L’accès à l’assurance chômage est un droit fondamental qui
repose sur la solidarité inter-professionnelle. Personne n’est à l'abri d’une dégradation des salaires et des
conditions de travail, de plus, nos métiers sont interdépendants.

C’est pourquoi nous, occupants•es de la Manufacture, ne voulons pas d’une reprise sans droits sociaux
garantis. Nous sommes déterminés•es à obtenir le retrait définitif de la réforme de l’assurance chômage et
l’indemnisation immédiate de tous•tes les chômeurs•ses. Occupons ! Occupons Tous ! Occupons partout !

Et vous, spectateurs et amateurs de culture ? Pourriez-vous accepter de retourner voir des spectacles en sachant
que les artistes sont menacés de dénuement, de misère parce que cette réforme est passée ? Et vous usagers
de l'Hôpital Public, de l'École Publique, usagers des lieux de convivialité, de loisir, vous travailleurs, chômeurs,
étudiants, parents, citoyens soucieux de préserver les fondements d’une société plus juste et plus égalitaire
pourriez-vous rester spectateurs et victimes de la casse sociale ? Ne nous regardez pas, rejoignez-nous.

Nous pouvons tous ensemble devenir acteurs d'une solidarité et d’une contre-attaque massive .
Nous appelons à une mobilisation générale de tous•tes les travailleurs•ses par la grève et la manifestation!
Ne laissons pas détruire nos droits, ne laissons pas la précarité remplacer le progrès et la justice sociale!
Ne laissons pas une politique destructrice nous dicter un destin désastreux, il y a d’autres solutions,
l’argent doit être pris à ceux qui se gavent et sont protégés.

Dire non à cette contre-réforme, c’est une question d’urgence vitale et de justice, de solidarité et
d’intelligence collective.

RENDEZ-VOUS LE 23 AVRIL devant le Théâtre de la Manufacture départ de la manif 14H30


